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— qui connait la force mesurée et jusie des coups

ni trop jaibles ni trop foris

mes jambes sont longues et fines

écoulé d’une crevasse du soleil

d'acier

nous sommes des gens honnéles

organisation de Uampleur des lampes grasses rebondis-
sanies

dansons crions

je taime le train parl chaque jour

buvons arc voliaique

CHANSON DE LA COCOTTE
Popéralion dangereuse

{ranquillise mes larmes
offre auz choses
des ames de sceurs

splendeur et finesse
ont rongé mon caur
je tourne sans cesse
les bras en spirale vers le ciel

il fait froid
écoulte ma mére
et pense & moi
maintenant

le dernier arrivé du iropique

jleur équinoziale phaéton & queue blanche

en aulo vers Amsterdam aulour d'une fable cl la soupape
du second brouillard

Tristan TZARA.



